
TÃ©lÃ©comsÂ : consolidations et concurrences en Europe

Description

Avec le rapprochement annoncÃ© entre Vodafone et Liberty Global, le marchÃ© europÃ©en des 
tÃ©lÃ©coms amorce une consolidation poussÃ©e, les autoritÃ©s de concurrence restant toutefois 
trÃ¨s vigilantes. Si Xavier Niel peut internationaliser ses participations en Irlande, le passage de 
quatre Ã  trois opÃ©rateurs mobiles reste plus risquÃ©, comme aux Pays-Bas.

AprÃ¨s une pÃ©riode conciliante oÃ¹ la Commission europÃ©enne a laissÃ© le marchÃ© europÃ©en des
tÃ©lÃ©coms se consolider,Â les opÃ©rations de fusion sont beaucoup plus surveillÃ©es depuis 2016 et
lâ€™interdiction du rachat dâ€™O2 par Three auÂ Royaume-UniÂ (voirÂ La remÂ nÂ°38-39, p.42).
DÃ©sormais, seules les fusions entre opÃ©rateurs de rÃ©seaux fixe et mobile semblent envisageables sur
un mÃªme marchÃ© national, parce quâ€™elles prÃ©servent la concurrence et contribuent au
dÃ©veloppement des offres convergentes. Elles rÃ©pondent Ã©galement Ã  la nÃ©cessitÃ©, pour les
opÃ©rateurs mobiles, de disposer dâ€™un rÃ©seau fixe performant pour prendre en charge le transport des
donnÃ©es entre antennes dans le cadre du dÃ©ploiement du trÃ¨s haut dÃ©bit mobile, quâ€™il
sâ€™agisse de 4G ou de 5G (voirÂ La remÂ nÂ°40, p.48). Quand, Ã  lâ€™inverse, deux opÃ©rateurs
cherchent Ã  fusionner des activitÃ©s similaires, tel le rapprochement en Italie des opÃ©rateurs mobiles
Wind (WimpelCom) et 3 Italia (Hutchison), le passage de quatre Ã  trois acteurs sur le marchÃ© est
bloquÃ©. Certes, la Commission europÃ©enne a donnÃ© son autorisation Ã  lâ€™opÃ©ration italienne le
1erÂ septembre 2016 parce que les deux acteurs fusionnÃ©s avaient acceptÃ© de cÃ©der un lot de
frÃ©quences Ã  Iliad afin quâ€™il investisse le marchÃ© italien. Pour croÃ®tre sur le marchÃ©
europÃ©en des tÃ©lÃ©coms, il reste donc aux opÃ©rateurs Ã Â jouer soit la carte de la convergence sur
les marchÃ©s oÃ¹ ils sont dÃ©jÃ  prÃ©sents, soit la carte de lâ€™internationalisation pour
sâ€™implanter dans de nouveaux pays europÃ©ens.

Câ€™est cette stratÃ©gie qui a Ã©tÃ© retenue par Iliad, la maison mÃ¨re de lâ€™opÃ©rateur franÃ§ais
Free, dÃ©tenue Ã  52 %Â par Xavier Niel. AprÃ¨s avoir lancÃ© son activitÃ© mobile en France en 2012,
ce qui lui a permis de proposer des offres convergentes Ã  lâ€™instar des trois autres acteurs prÃ©sents sur
le marchÃ©,Â Iliad a amorcÃ©Â une stratÃ©gie dâ€™internationalisationÂ avec lâ€™annonce, avant
lâ€™Ã©tÃ© 2018, du lancement des offres mobiles italiennes grÃ¢ce aux frÃ©quences rachetÃ©es Ã 
Wind et 3 Italia. Lâ€™internationalisation dâ€™Iliad est prÃ©vue Ã©galement en IrlandeÂ : le 20
dÃ©cembre 2017, la sociÃ©tÃ© a annoncÃ© avoir pris une participation de 31,6 %Â au sein du capital de
lâ€™opÃ©rateur historique irlandais Eir, pour 320 millions dâ€™euros. Mais Eir passeÂ deÂ factoÂ sous
le contrÃ´le de Xavier Niel puisque lâ€™opÃ©ration se double Ã©galement dâ€™une prise de
participation de 32,6 %Â dans Eir par NJJ, la holding personnelle de Xavier Niel. Iliad et NJJ
sâ€™imposent ainsi au sein du capital dâ€™Eir, qui a rÃ©alisÃ© en 2017 un chiffre dâ€™affaires de 1,3
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milliard dâ€™euros en Irlande (exercice clos en juin) et affiche une marge de 40 %, grÃ¢ce Ã  une part de
marchÃ© de 38 %Â dans le fixe, mais de seulement 15,5 %Â dans le mobile.

De ce point de vue,Â Eir sâ€™apparente plus Ã  un challengerÂ sur le marchÃ© irlandais car bien quâ€™il
soit lâ€™opÃ©rateur historique, il doit rivaliser sur le haut dÃ©bit fixe avec Virgin Media, qui appartient
Ã  Liberty Global, leader europÃ©en du cÃ¢ble, il doit aussi rivaliser sur le mobile avec deux gÃ©ants
europÃ©ens, Vodafone (43,3 %Â de parts de marchÃ©) et Three (39,3 %Â de parts de
marchÃ©).Â NÃ©anmoins Eir a pour lui dâ€™Ãªtre dÃ©jÃ  un opÃ©rateur convergent,Â ce qui nâ€™est
pas le cas de ses concurrents, et il devrait dÃ¨s lors pouvoir bÃ©nÃ©ficier de la dynamique propre aux
offres groupÃ©es. Câ€™est ce quâ€™anticipe Xavier Niel qui, dans lâ€™opÃ©ration, a accordÃ© Ã 
Iliad une option dâ€™achat sur 80 %Â des actions dÃ©tenues par NJJ dans Eir Ã  lâ€™horizon 2024, et ce
avec une dÃ©cote de 12,5 %. Autant dire que NJJ anticipe une hausse bien plus importante de la valeur de
Eir dans les six ans Ã  venir, cet accord indiquant Ã©galementÂ la prioritÃ©Â donnÃ©e Ã 
lâ€™internationalisation dâ€™Iliad au dÃ©triment du dÃ©ploiement des activitÃ©s de NJJ. Ainsi Xavier
Niel se donne-t-il les moyens de mieux valoriser ses actifsÂ : aprÃ¨s la prise de contrÃ´le effective de Eir
dÃ©but avril 2018, lâ€™opÃ©rateur a annoncÃ© la suppression de 750 postes, soit plus du quart de ses
effectifs.

Si elle est distincte dâ€™Iliad, la holding de Xavier Niel donne Ã  lâ€™actionnaire principal des deux
ensembles les moyens dâ€™une internationalisation encore plus ambitieuse. En effet, NNJ dÃ©tient
Monaco Telecom depuis 2014, Orange Suisse depuis 2015 (aujourdâ€™hui rebaptisÃ© Salt), et Ã©tend ses
activitÃ©s dans lâ€™ocÃ©an Indien et lâ€™Afrique grÃ¢ce Ã  une association avec Axian, groupe
malgache dirigÃ© par Hassanein Hiridjee. NJJ est ainsi prÃ©sent dans les Comores depuis 2015, quand
Iliad aÂ eu la prioritÃ© dans les dÃ©partements franÃ§ais de lâ€™ocÃ©an Indien, la RÃ©union et
Mayotte, oÃ¹ il contrÃ´le Outremer Telecom depuis 2015, Ã  paritÃ© avec Axian. NJJ est Ã©galement
associÃ© Ã  Axian dans le rachat au groupe Milicom de lâ€™opÃ©rateur sÃ©nÃ©galais Tigo, annoncÃ©
le 1erÂ aoÃ»t 2017, lâ€™opÃ©ration ayant reÃ§u les accords nÃ©cessaires en avril 2018. Xavier Niel va
donc explorer pour la premiÃ¨re fois un marchÃ© dâ€™Afrique subsaharienne oÃ¹ il devra faire face Ã 
Orange, qui contrÃ´le plus de la moitiÃ© du marchÃ© sÃ©nÃ©galais des tÃ©lÃ©coms.

En Europe, dâ€™autres initiatives plus importantes sont en train de redessiner complÃ¨tement le paysage
des tÃ©lÃ©coms au nom de la convergence fixe-mobile.Â AprÃ¨s avoir dÃ¨s 2015 envisagÃ© la
possibilitÃ© dâ€™un rapprochement, Vodafone et Liberty Global ont confirmÃ©, le 2Â fÃ©vrier 2018,
avoir entamÃ© des discussions, Vodafone (47,6 milliards dâ€™euros de chiffre dâ€™affaires en 2017)
devant logiquement sâ€™emparer de Liberty Global (17Â milliards dâ€™euros de chiffre dâ€™affaires en
2017) afin dâ€™adosser ses activitÃ©s sur mobiles en Europe Ã  un rÃ©seau fixe haut dÃ©bit. Les deux
groupes avaient dÃ©jÃ  crÃ©Ã© une coentreprise aux Pays-Pas en 2016 en fusionnant les activitÃ©s
mobiles de Vodafone avec le cÃ¢ble de Zyggo. Plus rÃ©cemment, le 22 dÃ©cembre 2017, Liberty Global
sâ€™est sÃ©parÃ© dâ€™UPC Austria, rachetÃ© par T-Mobile Austria (Deutsche Telekom) moyennant
1,9Â milliard dâ€™euros. Or, lâ€™Autriche est lâ€™un pays des pays europÃ©ens oÃ¹ Liberty Global ne
pouvait pas compter sur Vodafone pour proposer Ã  terme des offres convergentes Ã  ses clients. Liberty
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Global a de ce point de vue adaptÃ© son pÃ©rimÃ¨tre Ã  celui de Vodafone.

Le 9 mai 2018, les deux groupes ont annoncÃ© approuver la vente dâ€™une partie des actifs de Liberty
Global Ã  Vodafone moyennant 18,4 milliards dâ€™euros. Lâ€™opÃ©ration concerne les activitÃ©s de
cÃ¢blo-opÃ©rateur de Liberty Global en Allemagne, en Hongrie, en RÃ©publique tchÃ¨que ou encore en
Roumanie, pays dans lesquels Vodafone est Ã  chaque fois prÃ©sent dans le mobile quand Liberty Global
est prÃ©sent dans le cÃ¢ble. Câ€™est aussi le cas au Royaume-Uni ou en Irlande, des marchÃ©s oÃ¹ les
deux groupes ont renoncÃ© pour lâ€™instant Ã  fusionner leurs activitÃ©s.Â Lâ€™Allemagne est le
marchÃ© oÃ¹ le rapprochement Vodafone â€“ Liberty aura des consÃ©quences majeures.Â En effet, en
fusionnant Vodafone au rÃ©seau cÃ¢ble UPC Deutschland, le nouvel ensemble fait Ã©merger un
concurrent solide face au premier opÃ©rateur tÃ©lÃ©coms en Europe, Deutsche Telekom. Ce dernier
conforte dâ€™ailleurs ses positions, mais dans un contexte europÃ©en oÃ¹ toute opÃ©ration limitant la
concurrence risque dâ€™Ãªtre bloquÃ©e.

Ainsi,Â le rachat dâ€™UPC Austria par Deutsche TelekomÂ ne devrait pas poser de problÃ¨me de
concurrence car il sâ€™agit de rapprocher le premier cÃ¢blo-opÃ©rateur autrichien dâ€™un opÃ©rateur
mobile. Il pourrait en Ãªtre autrement deÂ la prise de contrÃ´le par lâ€™opÃ©rateur allemand des
activitÃ©s mobiles nÃ©erlandaises du suÃ©dois Tele2.Â AnnoncÃ©e le 15 dÃ©cembre 2017,
lâ€™opÃ©ration consiste en un rapprochement entre Tele2 Netherlands et T-Mobile Netherlands, la
nouvelle entitÃ© Ã©tant contrÃ´lÃ©e Ã  75 %Â par Deutsche Telekom et Ã  25 %Â par Tele2,
moyennant 190 millions dâ€™euros payÃ©s par Deutsche Telekom au groupe Tele2. Il sâ€™agit bien lÃ 
dâ€™une fusion des numÃ©ros 3 et 4 du marchÃ© mobile aux Pays-Bas, donc dâ€™une rÃ©duction de la
concurrence que les deux acteurs espÃ¨rent voir autorisÃ©e parce que, ensemble, ils resteront toujours
trÃ¨s loin du duopole convergent KPN et Vodafone-Zyggo, lesquels reprÃ©sentent Ã  eux seuls 80 %Â du
marchÃ© mobile nÃ©erlandais.

De son cÃ´tÃ©, Tele2 sâ€™est mis dâ€™accord, le 9 janvier 2018, avec lâ€™opÃ©rateur Com Hem pour
prendre le contrÃ´le de ses activitÃ©s, ce qui permettra Ã  lâ€™opÃ©rateur mobile suÃ©dois
dâ€™adosser ses activitÃ©s Ã  un rÃ©seau fixe haut dÃ©bit. Le nouvel ensemble sâ€™impose ainsi
comme le deuxiÃ¨me acteur du marchÃ© en SuÃ¨de et pourra proposer Ã  ses clients des offres fixe-
mobile-tÃ©lÃ©vision intÃ©grÃ©es, face au leader Telia.

En Belgique, Orange, qui dispose de 4 millions dâ€™abonnÃ©s mobiles, sâ€™est rapprochÃ© du
rÃ©seau cÃ¢blÃ© Voo, exploitÃ© par Nethys et BrutÃ©lÃ©, mais contrÃ´lÃ© par les municipalitÃ©s
belges, afin de proposer une vÃ©ritable offre convergente. Si un partenariat est Ã©voquÃ©, un rachat est
aussi possible, mais Orange risque dans ce cas de devoir faire face Ã  la surenchÃ¨re de Liberty Global, qui
dispose dÃ©jÃ  dâ€™une offre convergente dans le pays depuis le rachat de Telenet. Ce dernier a
annoncÃ© Ãªtre prÃªt Ã  dÃ©bourser 1,3 milliard dâ€™euros pour racheter Voo.
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